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Le Genevois
VALAIS. — M. le président do Tribunal fé ­
déral n’a pas admis la reqoôle de la municipa­
lité de Zermait tendant à U  suspension provi­
soire de l’arrêté do gouvernement valaisan qoi 
place sous régie la commune de Zermatt tant 
qo’elle se refosera à accorder le droit de bour­
geoisie à M. Seiler et à sa famille. L adminis­
tration sous régie des affaires communales a 
commencé il y a environ trois semaines, elle 
dorera en tous cas josqu’au moment où le juge­
ment do Tribonal fédéral sera rendu.
ARGOVIE. — Uü second batesu à vapeur 
construit par la maison Escher, Wyss et Cie, à 
Zurich, sera lancé sur le petit lac de Hallwyll le 
1er juin prochain.
VAÜD. — Oa apprend qu’il serait question 
d’établir, à proximité de Port-Valais,un bac avec 
câble, qui traverserait le Rhône et relierait ainsi, d’one manière incontestablement plus agréable, 
le Bouveret à Villeneuve, par Noville.Ceux qui ont exploré cette région, très pitto­
resque en été et surtout en automne, savent 
coæbien est ennuyeux et long le trajet par la 
Porte-du-Scex ; la seule perspective de faire cet 
interminable détour découraga souveDt les p ro ­
meneurs du dimanche et les prive d’une très 
jolie excursion : celle qoi consiste à prendre le 
bateau jusqu’au Bouveret et. de là, à se rendre 
à pied jusqu’à Villeneuve. Le bac sera donc le 
bienvenu.
•— Dimanche après-midi a en lieu, au théâtre 
de Vevey, le classement des figurants des troupes 
de l’Aatomne et de l’Hivcr de la Fôte des Vigne­
rons. Ces troupes sont au complet comme celles 
du Printemps et de l’Eté qui avaient été orga­
nisées les 2 et 3 février. — Ces opérations se 
sont faites rapidement et dans le plus grand 
ordre, sous la direction de MM. Plumhoff et 
Arcbinard, assistés des chefs de corps. Dimanche 
prochain aura lieu le classement du corps des 
Suisses, composé de 200 officiers, sous-officiers 
et soldats, et d’une ving'aine de fifres et de tam- 
boors, recrutés essentiellement dans le district 
de Vevey, d Aigle, de Lsvaux et de Lausanne. 
Les trois estrades dont la construction a été 
récemment adjugée pourront contenir au mini­
mum 10,000 spectateurs.
— Le Conseil d Etat avait chargé trois experts- 
ingénieurs : MM. J. Dumur, Stockalper et Moser 
de préaviser sur les divers projets de chemin de 
fer dès Morges ou Allaman à Bière. L’on de ces 
tracés part d’Allaman et passe Fécby, Aubonne, 
Montherod et Gimel ; le deuxième part de Mor­
ges et passe par Villars-sous Yecs, Yens, Apples 
et Ballens, et le troisième part aussi de Morges 
®t passe par Vufïl3ns-le-Chàteau, Bussy, Yens et 
St-Livres.
Les experts ont déposé leur rapport il y a 
quelques jours. Ils proposent un tracé intermé­
diaire eotre ces deux derniers suivant la ligne 
Morgss, Viliars sous-Yens, Yecs, et se dirigeant 
de là au nord-ouest daDs la direction de S--very 
<et Pampigny. poar passer entre Mollecs et Ballens 
et aboutir à B.ère.
NEUCHATEL. — Samedi matin, à 5 h. 55, 
deux trains spéciaux, escortés de gendarmes et 
chargés de dynamite, ont passé en gare de la 
Chaux de-Fonds ; ces envois viennent d’Espa­
gne et sont dirigés sor Fiuelen (Uri). Ils sont res­
tés au Convers jusqu'à hier sous la garde de qua­
tre gendarmes.
— Sept salutistes de Fretereules ont comparu 
devant le tribunal de police de Boudry, sous la 
prévention d’avoir contrevenu à l’arrêté du Con­
seil d’Etat interdisant les réunions de l’Armée 
dès la tombée de la nuit. Les prévenus odI soa- 
tenu qu’ils n’étaient pas sortis des termes de la 
convention de Berne et que l’arrêté auquel ils 
avaient contrevenu était illégal et inacceptable. 
La <r capitaine » Lamidon, de Nîmes, porte-voix 
du groupe, a déclaré que rien ne pourrait em ­
pêcher les salutistes de continuer à se réunir le 
son Le tribunal a condamné chacun des sept 
délinquants à 20 francs d’amende, et, en cas de 
non paiement, à quatre jours de prison civile. La 
«capitaine» a répondu qu'aucun d’eux nepayerait 
et que tous soffriraient avec joie pour la cause 
de l’Armée.
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FAITS DIVERS
Moire feu illeton , le Capitaine 
ffielle Humeur étant term iné, mous commencerons demain jeudi la  publication d’ran intéressant ro­man de m  Georges Ohnet : le 
Æiocteur Rameau.
On nous demande de divers côtés ce 
qu’il faut penser des bruits que certains 
journaux, entre autres la Tribune, font 
courir sur le candidat du parti radical-li­
béral au poste de conseiller d’Etat vacant 
par le décès de M. Garteret. Nous répon­
dons qu’il faut tenir tout ce que racon­
tent ces journaux pour nul et non avenu, 
attendu que le parti radical-libéral n’a pas 
encore constitué son comité, et même 
qu’aucune réunion préparatoire du bu ­
reau des Associations pour la formation 
de ce comité n’a encore eu lieu ; c’est 
dire que la question reste absolument en­
tière et que la Tribune, dans cette occa­
sion comme dans beaucoup d'autres, a 
parié de ce qu’elle ignorait pour paraître 
renseignée. On comprend que quand le
parti radical-libéral prend des décisions, 
ce n’est pas une feuille conservatrice qu’il 
charge du soin de les faire connaître.
S .  —  Dans son numéro d’hier, la 
Tribune poursuit ses élucubrations. Elle 
annonce que le Radical-Libéral va repa­
raître pour soutenir la candidature de M. 
Patru au Conseil d’Etat. Cette nouvelle, 
imaginée pour essayer de jeter le désarroi 
dans le camp progressiste, est absolument 
fausse. Nous laissons à l’opinion publique 
le soin de juger les procédés de la Tribune.
Un décret présidentiel français a décla­
ré d’utilité publique la ligne de tramways 
à traction mécanique entre Annemasse et 
Samoëns. Des gares seront établies sur 
cette ligne à Annemasse, Bonne, St-Jeoire, 
Taninges, Samoëas, Bonneville, Mari- 
gnier, des stations à La Tour, Pont de 
Risse, Mieussy, Verchaix, Fmdrol, Conta­
mine, et des haltes partout où le besoin 
s’en fera sentir. Il y aura au moins, dans 
chaque sens, deux trains par jour en hi­
ver et quatre en été, avec une vitesse 
maximale de 20 kilomètres à l’heure.
Le prix de transport, impôt de l’Etat 
en dehors, sont fixés par kilomètres: Pour 
les voyageurs, à 8 centimes en 1re classe, 
à 7 en 2n,e, à 5 en 3me. Pour les animaux, 
à 10 centimes pour le gros bétail, à 5 
pour les veaux et porcs, à 2 1|u2 pour 
les moutons, brebis, agneaux et chèvres. 
Pour les marchandises en grande vitesse, 
30 centimes par tonne, et en petite vi­
tesse, d’après les classes variant de 16 à 
7 centimes. Le voyageur a droit à 10 
kilos de bagages en franchise ; les en­
fants au-dessous de 3 ans ne paient pas 
et de 3 à 7 ans ils paient demi-place.
L’exposition préalable des œuvres d’ar­
tistes suisses devant figurer à l’Exposition 
de Paris promet, nous dit-on, d’être ex­
trêmement brillante.L’ouverture aura lieu 
lundi prochain, au Musée Rath ; cette ex­
position sera nécessairement de courte 
durée, le terme pour la réception des 
tableaux à Paris étant limité. Avis aux 
nombreux amateurs d’art que compte no­
tre ville.
Un commencement d’incendie qui au­
rait pu avoir de graves conséquences a 
éclaté à la gare des Vollandes, lundi, à 9 
heures du maürj, dans l’appartement du 
chef de gare. Le feu a pris naissance dans 
la boiserie voisine du foyer de la cuisine 
et s’est communiqué au plafond du bu­
reau de l’enregistrement des bagages. Les 
employés de la gare ont immédiatement 
maîtrisé le feu avec la pompe de la sta­
tion. Les dégâts se bornent à quelques 
planches et poutres carbonisées.
Deux feux de cheminée sans gravité, 
l’un à la rue Beauregard, l’autre au bou­
levard James-Fazy, ont été signalés dans 
la journée d’hier, mardi.
Il circule en ce moment des pièces 
suisses fausses de 20 centimes au millési­
me de 1884. Elles sont facilement recon­
naissables à leur frappe grossière et à leur 
toucher savonneux.
La variété du spectacle ainsi qu’un 
choix d’artistes attirent toujours le public 
aux représentations du cirque Lorch La 
pantomime : le fantôme de la montagne 
Rubenzahl jouée dimanche dernier et qui 
comme les précédentes, a obtenu un 
grand succès,sera donnée pour la deuxième 
fois, ce soir, mercredi. Demain jeudi, à 3 
heures de l’après-midi, représentation en­
fantine à prix réduits.
La direction du théâ're nous fait savoir 
que la reprise des Pêcheurs de perles 
annoncée pour vendredi aura lieu jeudi 14 
février.
Mardi prochain, pour le bénéfice de 
Mlle Adrienne Charansonney, la Cigale et 
la Fourmi. Enfin, mardi 26 février, pour le 
bénéfice de M. Dechesne, notre sympa­
thique baryton, reprise du Roi d'Ys.
La Tribune annonce que M. Séran , le 
sympathique ténor du Grand-Théâtre, 
vient de recevoir les palmes d’officier 
d’académie.
Le concert de la brasserie Treiber pos­
sède actuellement une attraction nouvelle,
les poupées parlantes, présentées par Mme 
Lamiral et M. Dona-Coz. Le ballet minia­
ture obtient un grand succès avec la danse 
des cocos. Une partie lyrique complète 
un très bon ensemble de troupe de con­
cert.
VAmour médecin, de Molière et Mon­
sieur Scapin, de Richepin, telles sont cette 
année les pièces de résistance de la soirée 
que la Société de Belles Lettres donnera 
le 27 courant. A la pièce classique tradi­
tionnelle en est jointe une autre, toute 
moderne, du Théâtre-Français, qui n a 
pas encore été jouée chez nous. On dirait 
que l’auteur des Blasphèmes a voulu faire 
amende honorable dans ces deux actes 
brillants de grâce et pétillants d’esprits.
La partie musicale de la soirée est 
composée de plusieurs chansons de M. 
Jaques Dalcroze, bien connu à Genève, 
d’improvisations au piano, du même, et 
de divers morceaux de violon.
C’est aux deux crèches de la Ville 
qu'est destiné le bénéfice de cette repré­
sentation. Nul doute que le but sympathi­
que et le programme varié de cette soirée 
n’attirent un nombreux public dans la salle 
des Amis de l ’instruction.
—  Cours publics et gratuits. —  Grande salle 
de i’Université. — Aujourd’hui mercredi 13 fé­
vrier, à 8 h. du soir. — Troisième conférence de 
M. Louis Jaquemot, professeur à l’Université. 
Les chemins de fer , leur rôle économique et social.
—  Académie professionnelle. — Cours pour 
Messieurs. — Aujourd’hui mercredi, Ecole de 
Malagnou. — De 8 à 10 heures : Cours de coupe 
de ia chaussure.
Cours pour Dames. — Ecole du Grülli. — Da 
2 à 5 heures : Repassage. — De 8 à 9 h. 1 : 
Coupe de vêtements de dames. — Couture à la 
machine.
Ecole de Malagnou. — Da 8 à 9 heures 1 $  : 
Calligraphie.
—  Mercredi 13 février . à 8 heures du soir, 5, 
rue  de l’Hô el-de Ville. Société pour l'étude p ra ­
tique des questions sociales. Groupe de l’enquête. 
Caisse d’épargne modèle. (Saite de l’étude.)
C onseil d ’E t n i .  — Séance du mardi 12 
février. — Le Conseil arrête d’approuver et de 
rendre exécutoire dès ce jour, les rôles des con­
tributions directes qui lui sont soumis par le dé­
partement des contributions publiques pour la 
commune de Genève,en ce qui concerne les cen­
times additionnels communaux pour l’enlève- 
m m t  des Deiges, s’élevant à la somme de 11,518 fr. 73. — Il agrée, comme garde particu­
lier des propriétés de M. Jules Du Pan, dans la 
commune de Collonge-Beilerive, M. Louis Mer- 
mier, citoyen genevois. — Il accorde à M. L.Du- 
marest, président du Comité des cuisines sco­
laires de la Madeleine, l’autorisation de faire cne 
collecte à domicile au profit de cette œuvre,dans 
le quartier de la Madeleine et ses environs. 
Cette collecte aura lieu do 15 au 28 février cou- 
raot et les collecteurs sa présenteront à domicile 
munis d’un carnet revêtu du sceau de la Chan­
cellerie et de la signature du chancelier. — Il 
ouvre i  la chancellerie d’Etat jusqu’au 28 février 
courant inclusivement, uoe inscription pour les 
fonctions de BOiaire. — Il accepte avec remer- 
merchments l’offre qoi lui a été faite parM . 
Jales Boissier, d’une pièce de terre pour la créa­
tion d'un champ d’essai de vignes américaines 
et délègue MM. les conseillers Yautier et Klein 
pour signer tous actes relatifs à cette cession. — 
Il approuve la délégation de fonctions faite par 
M. le maire de la commune d'Onex à M. Chavaz, 
adjoint. - -  Il approuve la dMibération du Con­
seil municipal de la commune de Choulex, en 
date du 4 février 1889, rela ive : 1. à la m u ta ­
tion cadastrale d’une cession gratuite de terrain 
faite en 1858 par M. B itini; 2. à la cession ég a ­
lement gratuite faite par M. Boissier, du terrain 
nécessaire pour la création d’une salle d’arrêt 
et 3° à la délégation de M. le maire pour s i ­
gner tous actes relatifs à ces transactions. Il 
constate qne ces cessions gratuites ont un but 
d’uti i ié  publique et exempte en conséquence 
la commune de Choulex des droits d’e n ­
registrement et de transcription. — Il a p ­
prouve la délibération du Conseil municipal 
de la commune de Choulex, en date du 4 février 1889, par laquelle ce Conseil décide : 1° de ra t i­
fier one convention avec la société des eaux de 
PArve pour la fourniture de deux litres d’eau • 
2° d’aotoriser la dite société à poser la canalisa­
tion nécessaire à la fourniture de l’eau à la 
commune et aux particuliers le long des routes 
communales ; 3° de créer une bouchsj à eau à 
Bouvard pour le cas d’incendie ; 48 d'accepter un 
don de 500 francs de M. de la Rive pour aider la 
commune dans les travaux qui lui incombent • 5° de charger M. le maire de l’exécution de ces 
travaux et de signer tous actes relatifs à cette 
convention avec la Société des eaux de PArve. — 
Il approuve la délibération du Conseil municipal 
de la commune de Piainpalais, en date du 16 
janvier 1889, par laquelle ce Conseil décide 
d’accepter la rétrocession gratoi e consentie par 
l i  commune des Eaux-Vives à la commune de 
Plainpalais, de la sous-parcelle 1635 C du c a ­
dastre de la commune des Eaux Vives, sous- 
parcelle destinée à la rectification du chemin du 
Vi*ux Florissant et délègue MM. Page, maire et 
Verdier, conseiller municipal pour signer l’acte 
authentique de cette rétrocession. — Il ouvre à
la  Chancellerie dès ce jour au 28 février courant, 
une inscription pour les fonctioos de docteur à 
PAsile des Aliénés. — Il approuve on projet de 
loi concernant la pêche.
C onseil A d m in is tra tif .  — Séance da 
mardi 12 février. — Mlles Elise Borloz et Aline 
Sauty, sous-maltresses dans les écoles enfantines, 
sont nommées maîtresses. Mlle Eugénie Muller* 
élève maltresse, est nommée sous-maîtresse. Ces* 
nominations sont soumises à l’approbation du 
Conseil d’Etat. — Le Conseil administratif ap­
prouve les opérations de la caisse de secours des 
sapeurs-pompiers de la ville de Genève, pour 
i’artnée 1888 L’avoir de la caisse qui était de 
186,461 fr. 80 au 1er janvier, s’élève au 31 dé­
cembre à 187,470 fr. 23 — Le Conseil adminis- 
trotif décide de faire exécuter la seconde série 
des travaux de pavages en bois décidés l’année 
dernière par le Coaseil municipal. Toutefois le 
pavage de la Rue-Basse,du Terraillet à la rue du 
Commerce, est ajourné à une époque ultérieure, 
en raison du bon état du pavé de cette rue, mais 
le Conseil administratif décide de faire paver en 
bois la rue de Rive, qui n’était pas comprise dans 
la liste votée par le Conseil municipal et dont la 
viabilité laisse beaucoup à désirer. — Le Conseil 
administratif alloue à la Société d’horticulture de 
Genève un subside de 100 fr. à Poccasioü de 
Pexposition qu’elle organise pour cette année.
Soelété d ’hortleultare de Ctenève. —
Séance fort intéressante dimanche, à 2 heures, 
au local des Amis de Pinstruction, où ont été 
lus les rapports de Pannée. Ces rapports consta­
tent un progrès sensible dans l’augmentation de 
ses membres et prouve que le culte des fh u r  va 
grandissant chez nous. Une coupe, d’un très 
beau modèle, a été offerte à la Société par la 
famille Dufour en souvenir de M. David Dafonr, 
ancien vice-président, décédé Pan dernier ; puis 
le comité a délivré des médailles à des jardiniers 
ayant servi chez les mômes maîtres depuis un 
certain c ombre d’année?.
Après la nomination do comité pour 1889, des 
prix ont è'.è décernés aux personnes qui, pen­
dant le cours de l’année 1888, ont concouru dans 
les assemblées-expositions de la Société.
La Société d’horticulture de Genève organise 
une exposition pour ce printemps et le président 
a annoncé qu’une circu’aire a été envoyée aux 
membres, dans le but d’obtenir des dons d’h o n ­
neur.  Il en a déjà été reçu plusieurs aux trois 
adresses qui ont été données pour les recevoir, 
et le comité recommande aux personnes p résen ­
tes de ne pas oublier cette liste.
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V A R I É T É
L 'e m p o la o n n e m e n t p a r  le s  p o ê le s  m o b ile s
M. Lancereaux a saisi l’Académie de médecin* 
de Paris d’une question qui intéresse au plus 
haut degré la santé et même la vie d’une foule 
de personnes, étant donné l’usage, chaque jour 
croissant, des appareils de chauffage économique 
connus sous le nom de poêles mobiles ou rou­
lants. Les dangers d’intoxication qu’ils présen­
tent proviennent de causes multiples : tôle sor- 
cbauffée et produisant, dans ce cas, de l’oxyde de 
carbone ; insuffisance du tuyau de dégagement ; 
insuffisance, par su i te ,du  tirage de la cheminée: 
refoulement, à l’intérieur des pièces, du gaz dé­
létère issu du coke en combustion.
Ce qu’il faut ne pas perdre da vue, c’est la 
puissance toxique de l’oxyde de carbone et le 
mécanisme de son action redoutable et souvent 
foudroyante sur l’économie. Sa formule chimi- 
qua CO, comparée à son congénère, l’acide car­
bonique CO, montre d ’abord que la différence 
des combinaisons de deux éléments identiques 
peut communiquer des propriétés très diverses 
aux corps qui résultent de ces combinaisons: 
l’acide carbonique est irrespirable, comme l’eaa, 
comme l’azote ; mais son ingestion est inoffen­
sive, et même elle est susceptible de favoriser 
certains actes physiologiques. Tout au contraire, 
faute d’une molécule d oxygène, l’oxyde de car­
bone est un puissant toxique. Il agit sur les glo­
bules du sang, les paralyse, les rend incapables 
de se charger d’oxygène, et détruit de la sorte le 
principe de vie qne le liquide nourricier doit à 
chaque instant répandre et entretenir daos les 
profondeurs des tissus pour le fonctionnement 
des organes. Ces globules inertes, détruits, per­
dus poar l’économie, ne revivent plus.
Le tissu qui ressent le premier contre-coup de 
cette destraction semble être le tissu nerveux, 
spécialement le cerveau, le bulbe, le pneumo­
gastrique, le grand sympathique, tous les grands 
ressorts de la vie. Si la quantité d'oxyde de car­
bone obsorbé par la voie pulmonaire est notable, 
la mort survient rapidement, en quelques heu­
res, au sein du vertige, puis de l’anéantissement 
comateux : c’est le cas qui se présente dans les 
asphyxies par le charbon en pièce close. Oo sait 
maintenant que l’agent meurtrier, celui qui rend 
trop souvent inutiles les tentatives de rappel à la vie, est l’oxyde de carbone.
M. Lancereaux a donné des soins à un homme 
empoisonné par un poêle mobile ; la convales­cence a été longue et don<ourtuse ; une petite 
fille qui dormait dans une chambre voisine ne 
s’est pas réveillée. Dans plusieurs autres circons­
tances, il lui a été donné d’observer les terribles 
«ffets de cet empoisonnement, presque toujours 
fatal. Il y a aussi l’empoisonnement lent et chro­
nique, contre lequel on n’est pas en garde et 
dont les symptômes (affaiblissement graduel, état 
vertigineux, maux de tête violents, perte de l’ap­
pétit) sont attribués à d’autres causes morbides.
Il serait superflu d’insister sur la fréquence des 
accidents ; elle est notoire ; et combien de rava­
ges sont causés par l ’intoxiation lente, que Ton 
ne soupçonne pas la plupart du temps 1
